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> éii.,. ministres déni 
r teat. tatre aseMaaca. laa- entrerue 

1 faire ranir au aud 4e no'.e. 
• eairaMs, d.mindes au p r i a i » Sir Ernest Silo» «n mieiM. 

»u f pane h i t i t « «uni «ne en «on ; < Lu ingénieurs miWairee des alliée m 
. J i W a a l l éja. lee Boere eo.t peu nombreux, ' m l l d'accord aur MM 
•MB «Mlle m l Irte mobilee. Ce qu'il fout du Ig drfenie dei léga 

.MHaMaaa'n.I«ir \ m m i l » » » on l u chasser I _ ^ . 

• la «ara. t 

L'Artaifld» port.uls.a'ostcoing i 
t*f Inttruotîon publlqu» 

I Sifflé : KnCHEMER. 

AsstuOÏTël^ùem-taur 
Oa m u t » aTAadiiaeart fBeaka), ea'ea sieur 

Auguste Demoneeol.kçè de 36ae 

Destx c e - * , pointa à d é b a t t r e l î S j . Ç A H i i ï ï n " i « r « l ( * r e 
:baufha[, 3 Uefier. — La journal chinois 2» . M , p oa4kni qsje « feuiosj» trtfulUk 
«*f-Vri.rri-i%tf i l <ue, dan. le resent me flIsture. 

P-r lefuel Mi luttriici acceptent les eonditte** Celte dernière, en rentrent da travnl 
L ' enrô l ement d e s c o l o n s « l o y a l i s t e s » d-p.iI7l*emoere,rr eiorimT son chagrin de es credi • soir, ver* l i i heures, trouva deis 

sht Cep | que i » choses en soient arri*eei k la theseec- propre lit le cadavre ensanglanté de se ML _ 
Cepetotru, S janvier. - L'enrôlement des ' tuelle, et il prescrit sus commissaires chinota I» l « t mutilée. Un revolver avee six éttfc «des 

loyalistes, qui s commencé le 3. an poursuit a ! «'obtenir toute* leseescessions possibles, q>iani se trouvait sur le bord du lit. 
lkM(0Tn arec une grande acivité. Un; foule ! viendra la discussion des points non soéciBéi. ' Hier matin, Demongeot, qui avait ori 
A* rit oyens se presse «ut aborda da la «aile de, H j i PI|;* <*« deux cents potMt k débattre. ' fuite.s'eit constitue prisonnier 4 la genda-n 
reerutemeat. Ou enrôla quatre sortes de* voion-1 u s eoitiniiseairn «mt, da plus, l'ordre de de- de Montbéiiard - " 
Uires: ' •andtc te retrait des trouMs étrangères de Mombéuard 1» 

1' IT—i-r montés qui setoeé-envoye» dans Pékin afin de hkter la marche de* négociation* crime, li 
•'importe quelle partie nu pays ; 

9*sSsBjk9a«N 

:eror?er le 
déclaré ensuite 

r pour , tioBi avec Thérèse aUrsjy 

atliel" 

i antre. 
qu'il l'evitttiee 

le pays ; 

IVkli 
l'eminreur de 

qui ne dépasseront cas lea conduire penoa netleaeat. plutôt qu« de il 
1 Les troupe» du Yunnan ont influé damiers- — • 
ment due sérieuse défaite aux insurgea du Ivan- / m m . . < g*m mm _ # mmmn rmmhA 
Son et lea ont dispersés. . \ Ltt /Wttyï 0$ M. « MlTie TCtuè 

Le, mort du maréchal Walderièe dé- ^ « . T S ^ ' e îVm* 
"M»**» | Mme Tsrbé des Sabtone 
— Un Journal donnait ce Ce matin, an présence da comealsserc de 

Fantaieinc pour la défense locale. 
• a enréle égalem-nt en comingent juif. 

• Les recrues préviennent de toutes les classes 
ds la société. 

Le eerrespeadant du Standard au Cas télé 
(Tsahie le 3 janvier : 

510 aWtnmea ae sont enrôles aujourd'hui, DK 
nier jour du recrutement, pour ie enros de de 
•askie es*eni-Je. On pense que ce chiffre sera 
4oavUé deraaio 

Le aventier détachemeot de ce corna pertiri 
lasktë s w Uev n1T «-. 

Les jaib du Cau organisent an corps de mi 
lie*. 

Le nombre des envahisseurs 
L«stdr«s. 4 jimier. — La We»mi*aUr G**rtU ue Chine "depuis qusran'ehiii1 

satMM à A i MIIU SB noias la aomWa des Boers ! 11 j a donc toutes raisons d 
fsâ Mt envahi la colonie da Gap. information sensationnelle e 

\ Le* colosmee en marche breuses fausses nouvelles q< 
l*««l«i 1 quotidiennement de Sbangha; 

lultanée de M. 

i t in, sous réa-rveS. Il est < 
M la maréchal de VValdersee a 
. officier des troupes alliées, oi 
elles circonstances. 
I." bruit de cette mort se ser 

ijenrneex 
ds Paris 

stère de la guérie, 

uvelle police, les cobayci 
exuciy 

qu déjl 

s carreependanta 

ie savait dans été replacé* dans la ehambre mortaali 
ront enlevés dimanche matin. 

t réoandu dés ! Le calorifère a été rallumé avant-hier et 
nt demandé à quelques journaux ont raconté, le sonnant 
:t renseigne- i presque comme un indice, qu' 

{très sceptiqui 
vrllc, 

| épaisse emplissait la chambre quand c 

fumée', rien d'anormal. Du vivait île H 
Turbé, elle se produisait également, ai 

es-. 
layaM âMt è* 

ivelles da I 

de l'allumage . 
d'ouvrir les croisées pendant qi 
pour la faire disparaître tt elle 

' qn'e le calorifère 

rime peaiiblas. 
LM ligne léiéfTaphiqna a été fti'imi 

sasfds. A «a certain point, où le* Bosrs ont 
t m i , ils ont détruit sais* ,poUaax du télé-

Las Boeri oat franent Spioa-Berr et msreltent 
« f Ftsuwrbars;. La eamataado ae Kraitzibgar trs-
•MM la district da ktiddalkwY. se dirigeant vars 
Iraaff-Rsiaet. 

fUUt de aièf* «st davean pins aérer*. 

t L'Inquiétude à C»petown 
Le Gap. 4 janvier. — Las anionte- prennent las 

faaseiea n4na ' 

laa flciera des div tingents 

de Canton, _ 
Or il 

oas entre les of- quand sont morts 

m 
a)Mt nommés lutUtfsurs-afiJAiata : 
A Armsntiere*: U Lonis Leror. — A Sari -Po­

teries : H Dosaiaiqaa Vslin. — A Leuaia ; H 

i*^a- -Aîv*w , ' : «- S *J-* 
«•an M JoMpa D.-i 
— X c i i • il. MiiXo"JL'ira. - > 

Jagj* D . i f l - r w . - I k i 

, S u t l o a n n i lortHUiliii 
A Afm,eti»fM : Mute Uarauod. aie Dell 
Hoapli»»,: Ma, «„ ," i i w l w c X . 

' K.«,o, U«eL-eek.reOliTe. 
ma» Ceroo. — A Uoac&ecoart : Km 

Deinftaqoei. aé, Cmor 

Quels sont les veinards ÎH 

VÉRIFIBI VOS TITRES 

Le public met généralement beaucoup d>m-
' icer aoe argent en «sieurs 4 

ijca perspective d'un giin a la 
•nenUaut le aembre des gens qui ne-

H i|î''i î oublient de vérifier lea listes de tira 
très eonaidérable. 
aiu*i que, actuellement, la ville de P; 
serve dan* aea caieaes 33 lots montai 

ensemble « 1.660.000 francs dont personne i 
réclame le remboursement ; Ht ont étégagoés 
par les numéros suivants : 

Emorimt 1875. — l>« numéros (7783 
9tl (Xi7- 303.635 -438 .006 gagnent 100 

numéro* 87.093 — 301.0S3 gjgoent 

Emprunt 1876 — Les numéros 19.950 
13.7*1[gagnent 100 000 fr. _ Las n' 46.630 
• r * 733 gagnât .W.Û0O. 
Emprunt 1886. — Les n-- 118.iG7-850.19J 
guenl iOO.OOOfr. - Les a 139 851-109 498 

mues gagnent 50.000' - Lea n «07095 -261 .541 
mond 1533 mt - 579.968 gagnant 10 000. 

fort invraisemblable que le maréchal de Wal 
dersee en fat devenu la victit 

Emprunt 180t . 
D'autrepart, nous rrovons savoir qi'aprèa gagn ni 108 OiW. — 

voir fait l'antoDaie, M. le docteur Dreu&rdel Emprunt 1888, 
est prononcé plus catégoriquement qo'on ne 200.000 fr. — N- 75.970. 50 000"fr"—LeVn 

presse, l'a dit, dane le sens d'une mort consécutive à i20,2.!7 - 225,866 — 489 928 — 635 228 cha 

1.648 gagni 

nforme qu'elle la maladie de cœur dont souffrait les deux 

maréchal de Waldersée 
da époux. 

t même diagnoctlqué. d'après l'état 

«-P4JI« 

Le mariage de Wtlîietmtoe 
ftetard» IttaUendae. — Le •>arlemeot i 

hollsiBdJilsi mit* en eaaaw 

Londres, 4 janvier. — Le Standard publie la 

i décès de Mme Tsrbé a 

Un accident ù Toulouse 

, cinop oat d,jb fait leur» pa- * 

• dépêche (uieaote de Berlio : ' u B , n a l a o a qui a'écroale — Dcus vlctlnei 
' I J'eppreodi sue lo toodeia départ do doc Toulouae, 3 iaoïier. — k S«iole-Joli>, oui 

Beorj, de la ï a j e , «t le retard du m«"ege de oaTla d , I o o i o o « , „„ , m a r i i | | c d „ aooieonei 
Us priacipatei compegaia, commercialB, offrent '. la Reine sont du, a I mora/netioo du due, aetanl for̂ iCcaLtona s Cât écroulée, entraînant une mai 

firaiàiiii (eari perionnel, en compagnies de mi- [ l'attitude mrleaillaote du Parlement pendant le, , o n , u n j i , g e qu, - ,t,^ t adoaâée A la nouielie 

S l T ^ t r i ^ ' V S u ? £,'.°"iZ£Vn°? " ' " *"*'"" di««.a.ion. aur la pOMlioo qu'il derra d e f m i i M i c , k .h i U i i t . org.oiaireot le, pre-
B t S « ? î » î ? . . * f ! ? f î . * î '• !""' " » » « ! ' occuper dan, f i t . . miera.ecour. .un de déaejer lea ticlime, au. 

h empereur Guillaume 1. irerli qu il ne de- l o o ,u„poaait aoua le, dJcomBrei. 
ait. dMa.ader la anpoi 

Boere M paocluaai t de . > ( • f-

VtfiiiMi te la frase anglaise 
sur la gravité Les journaux insistes 

gtMaM de la aitsation 
V TeUmrmph n 

rf-riMia 

tenir aucun compte de ce qui as dit dans le E Q e / 9 t j l u b 0 l l , d-UM h e u r e d - e f f o r U i o a . „ 
Parlement hollandais ,; mais le duc régent Jean, r a j l l e C8dairc d'une femme habitant la maiaon 
chef de la maison de Bfe.kiembonrg, qui a vive- effoedrée ; quelques ioataota aprea on decou-
ment cr.tiaue 1 année •*>•"'«•» »i»'««'« de la • , „ l t u n e l e c o o 3 e p e r , o n n e g r i (f v e r a e Bt blessée 
politique allemande à 1 égard du Transvaal, a roail re.pi.rant encore. Ûo désespère de la 

biè. 

sjMrniai font remarqae r tjne 
tplu 

poar que **iTf*ït. 
ta* vaisseaux de gue: 

les prieoaeier» de guen 
Le eerre-ipondaat du 

h aon journal une longue depê< 

Il dit qu'il est évident que laa Boere recrutent des 

ailles de 

Il fant que lea choses soient bi 

kCapsto 

• Daihj Mail h Capel 
jouroal ana ' 

tmmhria laporUou dvns li 

Msg^r?!ont 

Tons tes c 

ailles de CM 

È Uanarch c 

Le eorresoeadaet dit que lea autorités 
m aesaeinee lever G.O.0 soideti dent la 
dans les territoire* do la région nord. C 
foerai Z.dOO hommes, Durban 1.500 h 
Kimberlev 900 hamnee. Cinq 

idlira après la guai 

i Itre donné* par to 

i pour le front. 
n'ont dirttcuiU s 

la dépèce s 

La santé ûe ffk Kroger 
nures, 4iaovier — Le Daily Mail publie 

épê:he suivante, de La H t ve, 3 janvier : 
II. Krûger D'est pas assez fort pour résister 

au climat rigojrJbi de la Hollande. U est at­
teint d'une bronchite et est tcèa malade. 

» Les troia docteura qui le soignent ont cons­
taté hier une amélioration, mais ils craignent 
3ue sa force de constitution ne s'affaiblissegra-

ueilemcnt. * 
La Haye, 4 janvier. — M. Kruger a passe une 

excellente nuit. 

lea soldats 
Malarelleinant, U y a de gras abm. Des i| 

Dcat fsi'an nombre de seront praaantds. 

EN CHINE 
k>éf»Vhe «t* docteyr Horriaon — Le ré-

FAITS JÏIVERS 
Deux matelots noyés 

Bordeaux, 4 janvier. — On annonce du Ver-
don que d*Mix matelots du contre-piiota Chrii-
tophe Colomb, de la station de flovan, montes 
aur un csnot avee lequel ils avaient été il la 
pèche, avant perdu un aviron et voulant le rat­
traper, ae «ont penché* tous les deux du même 
côte. Leur poida a fait chavirer le canot et les 
deux matelots ae sont noyés «an* qu'il sit été 
possible de leur porter, secours. 

Crime mystérieux 
Privai, 4 janvier. — Le cadavre d'une jeune 

femme inconnue, âgée de vinirt-cioq fc trente 
ans, a été trouvé hier sur les dignes du Rhône, 
dans la commune de Giun. Le parquet'de Tour-

— Lea Rau 

Londres, 4 janvier. — Le 77m 
srarit l'intéressante dépêche que t i du docteur 

effet bâillonnée et avait tes bras attachés 

Ptfcia, 2 jaavier — Le gouvernement anglais 
ajaat donné son asaentimeol S la décision du 
essaie de Waldersée, par laquelle la Russie de-
tattescluïivemant occuper le chemin de fer de 
ftea-Teia à Caan-Ifai kouan, peut 

Une c 
npler le résultat de s 

• rhei 

allemandes. Daorés Cette 

CWd l'engagement, aprùa 
troufea rosses de la provii 

* s de fer, le ores 

• fer 
Guet-apens contre un commis-

iaire de police 
, 4 janvier. — Le 

lice de Saint-lteais-Sud, M. D'Homme, était 
avisé h er matin par ses agents qu'une rixe 
avait éclsté sur l'avenue de Pari*, près du pont 
llsgnerlot, et qu'un homme, blessé grièvement. 

Les autorités présentes 

ilril nm înn-ii-n nu • j ^ h g f c a s a , , , ^ l i eSLiH ^ l"etfrlt-él n o t « *>™™ «UlB d; 

LA BELGIQUE 
Terrible drame à Charleroi 

USE FEMIE TUEE PAR SON IARI 
E a r o r e lesi s t r m e s A fvu 

Un drame, dû une fois de plus à l'imp rude nie 
manie de jouer avec des armes S feu, a mis en 
étn >! jeudi, le faubourg de Cuarleroi. 

A la rue Terre ai'diose, près des verreries 
Jouet, se trouve une biraque de briquetiers, 
servant a abriter ceux-ci la nuit ou pendent les 
heures de repos. Pendant toute la matinée, le 
nommé Tasiin Florent, de G ly, avait trsvaillé 
dan* le chantier voisin à faire des briques, en 
compagnie de sa femme Rosalie LeboR-

A midi, tous deux étaient revenus au bara­
quement ou l'assin se rhabillait pour retourner 
à Gilly, devant travailler la nuit au charbon­
nage. Avant de partir, il chercha un outil, un 
« avret » espèce de pioche, qui lui appartenait. 
Pour U découvrir, if remua les quelques four­
nitures de couchage qui se trouvaient is et ser­
vent eux briquetiers la auit. 

C'est aiors qu'il découvrit un fusil. C'était un 

tourner dans la*) les sens. Il ne s'aperçut pas 
que i arme était chargée et continua a la usa* 
nier. Tout d'un coup, il l'épaula, ae rappelant, 
dit-il, un mouvement militaire et par suite d'un 
faux mouvement, le coup partît. 

La balle alla atteindre à la tempe gauche, la 
femme qui se trouvait assise près du poêle, et 
ressortit par la tempe droite. La malheureuse 
tomba foudroyée. 

A cette vue, Tassin se précipita, voulant por-

: porteurs des titres 
e assez rondelette, 

xposition 1 0 0 0 . — N 6884, 
. 1 0 0 000 

Bons de ÎOO fr 1887. — U n - 76.010 
remboursable à (00.000 fr. 

Bons Algériens 1888. - Le n- 180.«0 
•ORi également a 100.000. 

Bons de la presse. — Le a- 3*8 920 gagne 
10,000 francs. B 5 

Foncières 1879. — Le n' 1.775.591 est 
remboursable p«r25OÛ0fr. 

Communales 1891. - La n- 370.035 gagne 
«n ru-in r. 

tinatr 103 058 emprunt 18(50. 

Pour toutes ces vaieura, nous ne rappelon 
pas les primes inférieures à 10.000 fr. qai son 

Pour les instituteurs 
Le Jou:-lui Officiel vient de publier deux 

A'ix terr 
ccjrdè annuellement, le 14 juillet, en su* du 
ontingent annuel, déterminé par le décret du 

blics qui auront particicipé avec le plus de sèle 
et de succès aux cours d'adultes et aux œuvres 
complémentaires de l'seoltj,. 

80 palmes d'officier d'Académie ; 
30 palmes d'officier de l'instruction publique. 
Ces distinctions seront conférées par le mi-

la propositii 
fet, * acres rapport spécial de l'inspecteur 

i justifieront au 
dailie de bronze 

d'Académi 
Î pourront obten 
tuteurs et instil 

de la possessu 

ernée pour collaboration aux œuvres complé-
nentaires de l'école. 

Le second décret affecté, a titre exceptionnel, 
l'occasion de t'Exootition 1900, eo sus du con-

ingent déterminé par le deern du 1 aoiV 1898: 

s d'officier d'Actdémi 
t publique aux mem 
inseignement prima 

\ L£ 4fÛRT 
FOOTBALL 

, I aiiosa atsaorllv* TaXarajetfataoUe 
j Joarsea de demsache d janvier. — A 9 heure* 

IraMantêsâaaUal-saWps saeoade dt l'u" S T."t 
1 eqaire pramiSr* de* VéUrsna. 
, ~TÀfA- 11*. " * A*>ar. «ara lita u match de 
foaS-feafl anir. rsMipeTafcTu. 9. T. st l'equip. 
sesonde eu Suda Rouhai.ien. 

— A l h l|4. raa da Beamant. S Ra*ki.r an» 
lifà. eaSjs» 1M eqoiiiei prt 
Rscin» W*b AonbaiiM, 
comptant oonr lecbsmpio 

L'amande aéra appliquée a » «quipun absents 
qot suraient négligé d'avertir la es.uitaiaa de leur 

Le naatch international ft-anco-angrlaU de 

«•««•ae 

t£t™ 

• W l K î u ' l » ^."£.1 la. lier» .» fit..' 
lier Mt mille. Nom k rametoaa atte (Otn 
tjuiémt. ' ' j 

Ut Innll i» S t a v a 
Par quel, arfmnMaU a«kallt,-,oi<i la m ? 
î.dohaftkaaaraal i 
- . Si blaarr, qua sait poiaia parallrt, Doua 

raawdaroaa, c m . ai » M t , ( M aaiaot noa 
ooinion, «conomiqn,,. qvH aaf IfMalWt da 
changer 4'«a eaup da bafiMMa}. «atorganiaatioa 
indu.trialle connu, «alla de Calai, ; noua crojon, 

l'aaplicaUaa du ,Talâin, da I T a i w aérait 
ine rapide d, la fabriqua du tulle et la 
re pour iea ouvrier, jBMU'aJorarelaUtetngtit 

bien parée. Cela c'eet le poiat da vue général 

i 
h til même, .la 

Bat : K Uelle. 
i celle de l'équipa français 

: li Wsttinr, A. Clerc. 
Pamis : O. Bulaan, A. Billj, M. O.iraonpres. 
AvaoU : Il Bauat, Û. VéMlkiet. P. Loffroy, Cb 

A. WinHsuma, (cap.), D. R.udet. 
Ce oox* aéra trét bomogaa* iurtoat en avant. Oa 

peut être sûr qu* la Tictoira sera rtSramsat dis-

Bappalous que le match commencera k J» h. l|ï 

firèciae* au Vélodrome liiloii. De* braseros seront 
eaialMe pour garantir du froid. 

La grève des tullistes 
A CALAIS 

A V u Emancipation u 
Le s/ndicat i'Emanci/mtion a son siège 

Bourse du Travail, vaste bâtiment qai fut 
' - ! ' pour sertir d'hiopodrome et qui abrite 
actuellement de i 

les membres du tyndicat s 

lent et l'âme de I 
Après quelques a 

1). .baye * rejoindre et c 

a prétend que i 

lui demandons ta c 
eut delà sali» de rtunion.il nous déclare que 
'est le commentaire indigné d'an article ten­

dancieux du Petit Sou de Paris, qui cause sel 

: Petit Sott, disons-nous, mais c'est un 
Guesdiste 

dicat appartient au P. 6. F 
Nôtre syndicat, VEmancipation, rèpood 

le citoyen Delhire, ne fait pas de politique : il 
demeure exclusivement sur le terrain corpor*' 
tif, ce qi-' -

.-e. de là politique de persoi 
O. F., beaucoup de membres d'ë l'Emana-

ttiom en sont aussi, ce qui n'empêche pas des 

lot interdisant formellement I 
il devra aller au cabaret. C'est un 

encouragement à l'alcoolisme, car 11 est bien 
certain qu'à cetle heure matinale on as prend 
pas d'autre consommation que de t'alcool. De 

que lorsque l'ouvrier rentre k l'atelier 
cette station d'une heurs au cabaret, déjà 

fatigué par EQQ lever matinal, il n'a plus les 

prirent pari 
""'aios d'entre eux ont eu des diminutions qui 

varié de 85 a 30 fr. par semaine. Daas pia-
rs maisons de la place occupaat une 

moyenne de treote tuliistes les salaires ont 
baissé par semaine de 600 fr. » 

Le citoyen Delhaye qui parait posséder h 
fond toutes les question* intéresssant la fabri­
que du tulle nom entretient «lors de 1s concur-

"aile à l'industrie calaisieans, des con-
*e* néfastes de la grève actuelle. Nous 
léjà reproduit eo partie ces renseigne-
daaa notre entretien avec lea patrons, 
l'avons qu'a donner la concosclusioa 

qu'en tire un des chefs du Parti ouvrier : 
i Eo principe nous ne rejetons p u le* huit 
ires, car cette réforme a toujours été de-
ndée par le prolétariat tout entier ; 

buer qu'il y a des quaatio 
sérieuses avec lesquelles 

TaDptication des huit heures soit 
le résultat d'une entente internationale, alors 
sous seroas les premiers à *ontenir cette reven­
dication. Hais nous ne pouvons l'admettra 

ie un principe local qui aurait tout simple-
pour but de ruiner Calais en transportant 

l'industrie dans d'autres pays ». 

vsil, dans un de ces 
re fois considérés c 

formule* révolutionnaires qu'on peut entendre 
ijourd'hui des prolétaires tels qas le citoyen 

Deihaye discuter avee autant de calme que de 
problèmes économique». 

I sans clouta 

Référendum et référendum 

e actuelle 916 hommei et plus'de 300 
femmes. Le jour où les ateliers seront reou-

les métiers pourront certainement mar­
cher. Et ca ne tardera pas ! 

— Sur quel sTstème d'organisation le travail 
reprendra-t-ii f 

— Sur le tystasM légèrement modifié que les 
n-rier* ont approuvé lors de notre referen-
im et que h justice a reconnu légal. 
— Vo* adversaires disent — non sans quel­

l e apparence de raison certe* — que le réfé­
rendum dont vins vous prévales n'a pas été en-

est .pas du 
leur façon de Den 
fabricant qui les i 

oire accessible* à la pression 
> questtoa de celte nature, li 

à Calais qui cacheraient 
r dans le but de plaira au 

nt organisé parlTwton est 

référendum. Il y aurait eu 1800 voix pour 
la continuation de la grève et 140c9nrre. 

Ces chiffres ne peuvent être contrôlés psr 
personne et il* sont aussi faux que ceux donnés 

décembre IWîS 
décembre 1885, 

Menu une mélsiile d'èr 
1 piurront 

En •BBSJ on 'coiuuie actuellement 

VÙricie "7 du décret du 27 ,3000 ouvriers tulli*:e*;>i le syndicat Yl 
l'srticle.lOdn dccratejii.î'l^*<_a0« l l ,™ ) » n ea J ^ ? ™ J ! ! 
nalilutcrrs 

; à la : de s Tiprudence, 

MÉRITE AGRICOLE 

rtrl rool.nl pour la aaclion de Cnao-Haï-Kouan I «100'é'enl-il.. un de, témoin, d la aernejp 

aMaaTchouana» dehor.de la grande •»"-1 ^ ^".'rendre"."'! '! Tea, 

" Ï V l t Ro.de . o r . une broo'héqu. m, » L * l ~ + ? * ! • g g g t A . ? ! ! ! ! * ! * * 
r k e n . o . 1er k linténeur de I. mu7.Hl. pour " . " . ' « " " ' i ' t „d,',ï° 

^iîS^'ZXffî^'Jlr,^^ J S S m X r ^ i d ^ c a V * . | . Ckimlbn. - «M. Bean.oie, 
fsaat de traaaport pendant t occupation rutte , - r . t .nti»nt l> , aaenta firent alors une ïeumoot — Berret, profeueur au jjcée F « -

»' ( M I. Ruanie a'.apropriera le. i m . o r u . t . 1 " ' , „" . - ' >, ,„i. ,.ra la "lie de Saiot- dh.rbe, k Lille. 
" " • " * « a » * ' - * " » " " - <«• ^ \ ^ é ^ \ i I S S l ^ ^ ^ « ^ m \ « « . C . » n ^ . | r l « i H . n , k D . u r l B - e . t o . 
" " • • " - I n , ,'éi.ncaient reri elle loraque. caeké derrière : tenoble. propriétaire k StiHj-sur-Lys _ Dil-

• a t k m . r i . d e n u r i n s t n r U i a un arbre plaeé iaeta en lace du commiuariat, çrocq. agriculteur a Wicqinnghem - ll'ihuael, 
l f r l r « , 4 i . . , i . r . _ U fl.i/i,r,^„^tunh,m».déch.rP.i. ,„r « a d . . | . „ .roi. . . .p .c | .u^ d u ^ J j « « • • »' - ' 

—au j ^ i - L . j , ] . . [ ' annonçant icoop, de reralrér, puia «autant Mir ono biej- .grculteur a auareaaeue. 
- ?*. ^ ^ ^ ^ i f , , ^ , - - ' " ' r w i . . . . r , . . . i i ..«idenaent. | taur k Binwal - GaiUrt, 

La promotion du 1er janrter den, I ordre da 
Mérité agricole parahr, samedi. 

Sont nommé» : 
Coin«is«rfcur. — If. Fetel-Longueral, a|ti-

culteur a Loon. 
'. — H. Charon, rétérinaire-inspaEleur 

reVui l , » »™k«'0"« 
coupa d. 

ogntul-

n . (rare matinerie k bord do dette. 

^ ^ t ^ l ^ n t t ^ V i m i â ^ i l m . ^ m i i f ^ n géarfral de la préfecture du 
ctetu beorU rladaoaMtt le rail al (baume h t Nord, k LiUa - B.carei, maire d II.uuj -
jetéanrlacbMat. I Maegbem.n. çhal da cullur.au Sanalorn.» d . 

Lea .gen l , » atterpilèrenl et realr.la*ra.t , Samt-fol - . Rouatia, con.eiller monicipal a 
au cotnmiiaariat Douai — Roui, profeueur d agriculture, k Saiot-

Ceoeodant, H » Homme, rtnquiétant I N - Pol - Vertroart, jardiauer a Ronuilaul 
jour, dn drama qai lui était été aigaalé. TOS-
lait commencer aou anqntte ; le témoi. qui 
était Tenu la arèvaahr. avait oaaparn. 

De nlua, il .'y a.ait pa, au la moindre riae 
borda do avat Hagnérlot 

U ear/Ievr. L'équiaaga aurait jeté par 
, iMrrd té, bBuaaaa de. c o n a , parce .n'il 

• aafaûi pas raca aa part au butin fait k Pekia 
II» i f l t i l i auiiil t l lTl i i i l 

L l rllrlaTiaaiaé.l da Timfi k Hong.Coog 
•MteeuM te aaêaM fait comme bruil, aant 

^"LK^ÎÊGOCIATIOIIS 
pHlul^n» iao mlBiartraa wjropaani 

arzV'Tarfc, 4 janviar. — Oa a reçu ici la dé-

?» . aakaala. daté, aé Pat n. Zja.rier: I La corn i 
m aaaWaaraa. a reicaaiiaa da air Eraaat Sa- d ua guet , i m . 
r, a, « e t rtaaaa yaar oamiaaf k Umaa et L'hoaaaaa arralé, «îr qai aa a trau.4 n . ra-
aaaatlaltairaja, rtlinii darraat aecapter, aolaar ehargé aacore dé daua ballaa. alilgua 

*tti*-BB«fta nagq̂  'ï7ïimtt&.~xz&xïz, •. :« 

t dane failli Itre victiaas ; 

Mouvements dans la police 
M. Mertio, iasirecteM spécial b la gars du 

Nord k Paris, est nommé commissaire oa pa>tca 
ftt-Aaaead, ea rsiaplsssiaaat ds M. l'aquia, 
iiamé k Sedaa. 
M. Amand Lanral, ea—«nieaaire dépolies k 
MM, pan .au atae H. UF*oeh, commimirs 

* " t i ï î ^ m - * * . police à ViviT-

aoaajBbSaé k M«ter>s. 

du préfet "et du recteur, les palmes d'offi­
cier d'académie sans être pourvus de la médaille 
d'argent prévue k l'article .11 de la loi du i»9 oc­
tobre 186% : les palmes d'officier de l'instruction 
publique, sous ISasffa du délai exigé par l'ar­
ticle 10 du décret pr^ité. 

Le* instituteurs publics qui oat obtenu une 
médaille d'argent k t'Ksposition pourront rece­

lés palmes d'officier de l'instruction publi-

tî^ormef t 

\ Emancipât/on qui, je T 

tue par i 
stifier de la médaille d 
article 31 de 1» loi d 

Ils devront 

30 octobre 
1880 pour être nommes offleit 

Les fonctionnaires et les membres de l'ensei­
gnement primaire public nommés psr le minis­
tre, qui ont obtenu une médaille d'or ou d'ar­
gent a l'Exposition uoivcrie.le. pourront rece­
voir les palmes d'officier d'académie et de 
l'instruction publique sur la proposition du 
préfet et du recteur. 

i l'ai dit, 
M s 

nombres de m toiaiite du personnel tulliste on 
trouve que l'Union doit avoir f î k 1300 mem­
bres, sur lesquels 140 ont voté pour tt reprise. 
Nou* n'en demaiidoni i*« davantsge pour re-

• . 
ilenee du système ] 

posé par nous. 

La journée de dix heures 
.s 1s i-

COKFÉREKCES POPULAIRES 

A 1^7-F«sUafiie 

H. Legraotl. 

t>mendie a en lien de­
là première cûBierenee 

pa>ar aajet • La Chine et ÏKurope. Il l'a 
trait* a*ee uaa **CTT«itler.ee clarté, tte* «ff1****' 
aantents «al eatcél* ta S* eetis caueerie Oe •*•*-
brearse* preteetioae huaiaeau** oui 41e (eil*. far 
kl, Hognet, inatitoteer, Se la communs. 

A Bsewvrieaa. — U. Hoffmat. I* *yonn*lu4qne 
et détoné insiilntenr. de l.-r. Font* i me. e fait eee 
confereoce sar le Tramvaal. L* conférencier a 
aamtevé le* auplsadm-ni-au de l'aaéitoira qai 
readini ose heare et demie a auivi avec an réel 
Intérêt ceUeetoNti* tonle *'*ote*lité. 

st. Lerrtnd. inittlitear csninaial. a afreeatnté 
eetu belle eonfsrsae* de noaibrauee projecLioas 

Aow prions nt morrtiptnéanU et 
toute* les personne* ftU tmt dès coin 
muniotUion* d mm adresser de cou 
loir bien n'écrin fpee fur te m i l eu 

- fluitt*. 

ire équipe dite quart du matin 
{fmai matin h R h. du matie * h . 

lu soir k7 b. l i t du soir 5 h. 

ToUl : 10 haut 

Ce équipe dite quart duxrir 

8 h. damst inklth . l i 1 > 4 n . 

b. ljt du soir k 1 h. dumatla 6 h. 

Total «• b. 

Personne? dejour et pertonneiprotégé 

• h. dumai.ok I t h . M 4 h. l i t 

MJft eus sca#-
iquels j al fait appel. 

Vous savei que dans le système de VUnion la 
exemière équipe travaille de 4 b. du matin k 
1 heure aorès-naidî ; la seconde, de 1 h. apri 
midi a 10 heures de soif. Or la séjour de lo 
vrler k l'atelier s*t beaucoup trop long. 

r de I do-

lever à tri 

. A boit heures le repos . 

* agréabfe 

Paul ASSOIQHIOlf. 

LA SCIENCE 
et l'expert Teyssonnières 

Un a c c u s a t e u r d e D r e y f u s c o n d a m n e 

oublié le rôle de H.Teyssoonicrei 
dans l'affaire Dreyfus. Il fut l'un des troia 

perla qui affirmèrent avec énergie que l'é< 

dant pas tellement aùre, qu'il n'eut récolté 
quelques démentis dans sa carrière d'accusateur 
public; mais l'étsl-major te souciant avant 

par de prétendus sa-

d'infliger a l'expert Teyssonnières 
leçon de probité. Sur un de ses rapporta 

fantaisistes, un M. L... avait était condamne 
comme auteur d'une chanson injurieuse. La 
preuve ayant pu être faite que la chanson était 
de it 
poursuivait H. Teyssonnières en dommages-

M. Teyssonnières s'est entendu condamner à 
payer k Mme veuve L,„ 800 fr. à titre de 
dommages-intérêts. 

clul'nudcr l'affaire Dreyfus 

PATRIOTISME BIEN COMPRIS 
femmes de go*il nui préfèrent un parfum 
t aux malsaines odeurs des savon* frelatée 
chimie anglaise ou allemande, toutes lea 

mes économes et soucieuse* ds .'hygiène, 
vent des bons produit) de ls maison Vie-
lissier, dont las nouvelles créations juste, 
en vogue sont l u fins et très parfumes 

a**iiorft<*aIef«e et B r a y r r e ti> 

ROUBAIX 
Tirs**-*'sais « o r t 

jeune* gcni * 
Jusqu'k ce jour, 1105 
i Rouban pour pren-

péralions da tirage a delà 

ilaze de ce aysifcr 
tout le personnel î*rft uix Tieuret ; c'est que' la ! w î ^ C T ^u 
fraude, que la loi tutélaire a voulu éviter, «*e*t I " " ^ ' 
plu* possible puisque le* heures d'entrée» 
•orties du peraMaet protégé et du perse»aei fi[ 
adalts sa teot ans snèmes heurts ; c'est que la 
ris de fssatde su repas principal est jraubue 

tfffi 
da aaidi et darni 4 deux beurea toutes 

claaea 1900. 
131 ducantna oneat, la jeu 11 2ljaurier 1901 
434 du cinlon Kit, le tendredl 25, et làO du 
mon Nord, le laluedi 28 ; lé, troia jour, k 8 
lure, 3 ] ! du matin. 
Le, liste, de conscrit, seront nflefaées dés la 

u,aarier, 4 fauche dé l'entrée d, la c u r dea 
pompier,. 

Les réclamations aont reçues au bureau vol-
laire de la mairie (entrée, rne Maure, S, au 

Se étage). 

CataMineaacial priaaaira .apériar 
— Par déeiaiona miniaterisllM.ont été prom'ja : 
T MM. N. Léfebrra, nroleeaaur i l'écnla pri-

ipérieura da aounait da la ta 4 la 
, dé ana eaaauai ; ftaandaani, profea-

- - -laie. d . la »a 4 ia Ira cl s 
ataMiaaeniaat. da la 9i à 

la ta. 
Parmi les profesaeore d* l'école eupérieura da 

, de U le k la 

Enaafnraaciaeat awaaaalxc a a a é V l r . r 
— Par déciuon mi.iatariallé, Mlle Manille, pro-

a*. aa paaH. qaa ta aakui daa Isaaaaaa tt dai ' 

taaaarta. Or, Eisa, aa I pratéaat al *»la skmx aaaUaUaar(t.tr. 4a l o a -
aaaMH l'saasaa. a'att-k̂ aaa da J kwaaa if da feaalx art emafatMa,. - T'. l'ai.a Ontriéra 
Sîrtlkaura, du matin. N M dira «peara de U sUlillaWH da ttalabala ««aarnrjaa .̂ i 

* 
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